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Comme chaque année à cette 
époque, les décisions relatives aux 
dotations des établissements sco-
laires tombent. Chaque année, nous 
redoutons des fermetures de postes 
et, cette fois encore, le couperet est 
tombé. 
Que ce soit au niveau du primaire ou 
à celui du collège, c’est une logique 
comptable implacable que l’on tente 
de nous imposer. Face à cela, nous 
tentons d’opposer une logique hu-
maine, arguons du fait que l’on ne 
peut apprendre convenablement dans 
une classe de 29 élèves comme cela 
risque d’arriver pour les 5e du collège, 
un niveau où les enfants de la section 
ULIS ne pourront plus accéder, faute 
de place. Le gouvernement prétend 
favoriser l’inclusion des enfants han-

dicapés, mais sur le terrain, c’est le 
contraire qui se réalise. La lutte se 
poursuit pour tenter d’inverser la ten-
dance.
Le début du printemps est aussi mar-
qué par le vote du budget dans les 
communes. Dans quelques jours, la 
Ville du Tréport validera le sien.
Cette année encore, nous nous fixons 
deux objectifs qui, pour être atteints, 
nécessitent de faire des compromis, 
de réaliser des arbitrages. En effet, 
nous tenons la gageure d’investir de 
manière conséquente et cela sans 
augmenter les taux d’imposition.
Cela nécessite une rigueur dans notre 
gestion municipale à laquelle nous 
nous astreignons sans relâche. Cela 
nous permettra cette année d’élargir 
la rue de la Digue, de repenser le quai 

Sadi Carnot et la partie haute de l’es-
planade, sans oublier l’engagement 
de la 2e tranche de réhabilitation de la 
RD 940 dans sa partie comprise entre 
la gendarmerie et «Mon Oncle de Pa-
ris».
Dans le même temps, nous faisons 
en sorte, parfois par des actions plus 
modestes, de rendre notre Ville plus 
attractive. Cela nous permet aussi 
d’obtenir des labels, qui témoignent 
de la reconnaissance de nos efforts. 
Ce fut le cas récemment encore avec 
l’attribution du label «Ville Active et 
Sportive».

Rendre la ville attractive
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Accueil de la mairie  : 
les bureaux de la mairie sont ouverts du lundi au vendredi de 
8 h 30 à 12 h et de 13 h 30 à 17 h. 
02 35 50 55 20
Fax : 02 35 50 55 38
Aide sociale (C.C.A.S, aides ménagères, suivi du RSA). 
Ce service est ouvert  les lundi, mardi, jeudi et vendredi de 
13 h 30 à 17 h. 
L’accueil téléphonique est assuré le matin : 02 35 50 55 22
Services à la population : 
État civil, stationnement, cimetières, inscriptions à la cantine, 
dans les accueils de loisirs et au Petit-Navire : 02 35 50 55 21
Élections, cabines de plage : 02 35 50 59 42
Police municipale : 02 35 50 55 34

Service culturel  :  02 35 50 55 31
Location des salles : 02 35 50 55 21 
Urbanisme : du lundi au jeudi de 7 h 45 à 12 h et  de 13 h 30 à 
17 h et le vendredi de 8 h à 12 h. Ce service se trouve au centre 
technique municipal  :  02 35 50 55 23
Services techniques : accueil du lundi au jeudi de 7 h 45 à 
12 h et de 13 h 30 à 17 h et le vendredi de 8 h à 12 h .
02 35 50 55 25
École de musique :
02 35 50 69 16
Médiathèque : 02 35 86 84 88
Centre Calamel : 02 35 86 45 24
Centre Maternel : 02 35 50 73 71
Petit Navire : 02 35 86 55 93
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Laurent JACQUES, 
Maire, sur rendez-vous.

Nathalie VASSEUR, 
(finances, sports, infrastructures 
sportives) sur rendez-vous.

Philippe VERMEERSCH, 
(culture, médiathèque, fêtes 
et cérémonies) sur rendez-vous.

Frédérique CHÉRUBIN-QUENNESSON
(éducation, temps libre, jeunes et 
familles) sur rendez-vous.

Jean-Jacques LOUVEL, 
(tourisme,  commerce, marché, 
camping)  sur rendez-vous.

Florence CAILLEUX, 
(logement, affaires sociales, RSA, 
famille) le mardi de 14h à 17h et sur 
rendez-vous.

Philippe POUSSIER, 
(environnement, cadre de vie, 
pompiers) sur rendez-vous.

Christine LAVACRY 
(santé, centre social, citoyenneté) sur 
rendez-vous.

Rachid CHELBI
(développement économique, voirie) 
sur rendez-vous.

Marc LAVOINE 
(urbanisme, bâtiments communaux, 
cimetière) sur rendez-vous.

Maison de retraite :
02 35 86 27 89

La Poste : 
02 35 50 53 90

Gendarmerie : 
02 35 86 14 66

Sapeurs-pompiers :  18

Finances Publiques de 
Eu : 
02 27 28 02 25

Office du tourisme : 
02 35 86 05 69

CPAM : 
rue Paul Bignon - 76260 
Eu
02 35 50 40 60

CAF :
25 avenue des 
Canadiens 
0 820 257 610

Société des Eaux de 
Picardie : 
02 35 50 57 50

Énédis dépannage : 
09 726 750 76
 
GrDF dépannage :
0 810 433 076

Assainissement 24h/24 :
02 35 17 60 30

Sous-préfecture :
rue du 8 mai  - 76200 
Dieppe
02 35 06 30 00

École maternelle 
Nestor Bréart : 
02 35 86 11 43

École maternelle 
Pierre Brossolette : 
02 35 86 19 46

École élémentaire 
Ledré Delmet Moreau : 
02 35 86 27 66

Collège Rachel 
Salmona : 
02 35 50 56 10

Lycée Le Hurle Vent : 
02 35 86 80 77

Espace l’Ancrage :
02 27 28 06 50

Les déchetteries de la Communauté 
de Communes des Villes Sœurs (Le 
Tréport, Beauchamps et Ault) acceptent 
les déchets verts, les encombrants, les 
cartons, les gravats, les ferrailles, les 
déchets d’équipements électriques et 
électroniques et les déchets ménagers 
spéciaux (peintures...).
Pour tout renseignement, merci de 
contacter la CCVS au 02 27 28 20 87.

La déchetterie du Tréport est ouverte 
toute l’année selon le planning suivant : 

Du lundi au samedi de 9 h à 11 h 50 et 
de 14 h à 17 h 50, ainsi que le dimanche 
de 9 h à 11 h 50.

Les déchetteries sont fermées les jours 
fériés.

Les horaires d’ouverture de la mé-
diathèque sont les suivants :
Mardi : 14h30-17h30
Mercredi : 10h30-17h30

Vendredi : 10h30-12h et 14h30-19h00
Samedi : 10h30-17h30

Tél : 02 35 86 84 88.

Permanences des élus

Numéros utiles

Médiathèque

Déchetteries

État civil
Naissances
Johna COULON 
Anna MORLAINE
Sarah Rose HARDOUIN
Martin LEVEL

La liste des nouveaux nés 
est publiée en fonction des 
renseignements communiqués par 
les mairies des lieux de naissance.

Décès
Josette LECONTE née LEROY
Yvette SAVARD née NEVEU
Jean-Marie THOMAS
Jacqueline PRUVOST née 
LAKOWSKI
Anthony BOUCHER
Marie GIRAUD
Simonne DAUTRESIRE née 
DUVAL
Adrien LANCELLE
Thérèse LAMIDEL née PANAIS
Jean ROUSSEAUX
Didier BRANLANT
Madeleine DESAUTY née 
MANOURY
Antoinette PEIGNEUX née 
DRONIOU

Les inscriptions dans les écoles mater-
nelles sont enregistrées administrative-
ment en mairie du 1er au 5 avril.
Les familles seront ensuite invitées à se 
rendre à la maternelle Brossolette ou à 
la maternelle Bréart pour l’inscription pé-
dagogique.
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On sort !

Les Tréportais bénéficient d’une remise 
de 20 % sur les tarifs de location des 
chalets au camping les Boucaniers (mi-
nimum 2 nuits consécutives). Si vous 
devez loger de la famille ou des amis, 
ne manquez pas de vous renseigner sur 
les modalités auprès du camping.

La Ville du Tréport accueille du 
printemps à la fin de l’été quelques 
beaux événements organisés par des 
associations locales. Cette année, c’est 
Silver Ball qui ouvre le bal avec son 
Flip-Expo. Les passionnés de la petite 
boule métallique ont, depuis longtemps, 
démontré tout leur savoir-faire en 
matière d’organisation lorsqu’il s’agit de 
rassembler les flippers et leurs adeptes.
L’édition 2019 promet une fois de plus 
d’être belle.

Les plus passionnés seront ravis 
d’apprendre que la venue de l’américain 
Jack Guarnieri est de nouveau prévue 
cette année. Ce New-yorkais s’est 
intéressé toute sa vie aux flippers et jeux 
d’arcade. Il a créé sa société en 2011 et 
sort régulièrement des nouveautés.
Le Flip-Expo aura lieu salle Reggiani et 
gymnase Léo Lagrange les samedi 13 
(de 10 h à minuit) et dimanche 14 avril 
(de 9 h à 18 h). Le prix de l’entrée est 
de 4 euros (gratuit pour les moins de 
10 ans qui doivent être accompagnés). 
Petite restauration sur place. Plus 
d’infos sur www.silverball.fr

Deux semaines plus tard, ce sont les 
amateurs de sports mécaniques qui 
devront réserver leur week-end. Jérôme 
Clément et toute son équipe de l’AST 
Sun Jet Passion seront sur le pont pour 
une nouvelle édition du Tréport Jet 
Événement. Axé au départ uniquement 
sur le jet ski, ce rassemblement est 
désormais le plus grand en Europe et 
il a ajouté plusieurs cordes à son arc, 
faisant de ce rendez-vous un moment 
incontournable pour celles et ceux 
qui apprécient les sports mécaniques 
et les sports extrêmes. Vendredi 26, 
samedi 27 et dimanche 28 avril, toute 
la journée, des démonstrations de jet, 
mais aussi de flyboard, de stunt moto, 
de quad acrobatique et, nouveauté 
cette année, de VTT acrobatique, se 
succéderont sur l’esplanade. Autre 

nouveauté : un show dans le chenal 
(entre la poissonnerie et le phare) le 
samedi en soirée. Et si la météo est 
propice, il y aura de nouveau des sauts 
en base jump le samedi et le dimanche. 
Un village étoffé est également prévu, le 
tout dans l’ambiance conviviale qu’ont 
toujours su instaurer les organisateurs.
L’accès à toutes ces animations est 
entièrement gratuit pour tous.
Plus d’infos sur la page facebook du 
Tréport Jet Événement.

Flip-Expo les 13 et 14 avril - Jet Événement les 26-27 et 28 avril
Ce sont deux beaux événements, dans deux domaines très différents, que des associations lo-
cales vous proposent en avril en partenariat avec la Ville.

À l’initiative de citoyens et sous l’égide 
de la Ville, une opération de nettoyage 
de la plage est organisée le samedi 30 
mars à 14 h. 
Le rendez-vous est fixé à l’horloge de 
l’esplanade. La ville fournira gants et 
sacs et offrira un pot de clôture au forum 
à tous les participants. Chacun est invité 
à y prendre part.

Les petits tréportais de 0 à 12 ans sont 
invités à participer à la chasse aux œufs 
organisée par la Ville. Elle aura lieu le 
mercredi 24 avril à 15 h au parcours pé-
destre rue Mendès-France.
La participation est gratuite et il est inu-
tile de s’inscrire. Chaque participant 
sera invité à trouver un œuf factice et, 
à la sortie, il se verra remettre un sachet 
de chocolats.

Les musiciens de l’harmonie municipale 
vous convient à leur concert de prin-
temps le dimanche 24 mars à 16 h 30 à 
la salle Reggiani.
L’entrée est gratuite.

De la danse au programme salle 
Reggiani le vendredi 29 mars à 20 h 
avec la commission culturelle. Vous 
découvrirez «Hip Hop (s) or not», une 
vraie fausse conférence drôle et ludique. 
Entrée 7 euros en tarif plein, 5 euros en 
tarif réduit, gratuit pour les moins de 12 
ans.

Rendez-vous à la médiathèque le 
mercredi 10 avril à 11 h pour les enfants 
de 0 à 3 ans. Ils y découvriront le «Petit 
Mars changeant», un papillon rendu 
extraordinaire par Nathalie Cornille.
Entrée gratuite, mais les places 
doivent être réservées à l’avance à la 
médiathèque.
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C’est vite dit...

Financé par la communauté de 
communes, un nouveau service est 
proposé aux habitants du territoire. Ils 
peuvent bénéficier d’une aide pour se 
familiariser avec internet, accomplir des 
démarches en ligne ou tout simplement 
découvrir l’informatique. Ce service 
numérique mobile sera encore présent 
au Tréport le lundi 25 mars de 10 h à 
12 h à la salle polyvalente avant de gagner 
d’autres communes des environs.

Mauricette et Pierre Adaire ont fêté leurs 
noces de diamant. 60 ans après leur premier 
passage devant M. le Maire le 14 février 
1959, ce couple tréportais a confirmé son 
engagement devant Laurent Jacques.

La 3e édition du Prix littéraire des Villes 
Sœurs est de retour. Les amateurs de 
lecture sont invités à lire les romans 
sélectionnés et à voter. Tous les titres 
concernés peuvent être empruntés à la 
médiathèque. Plus de renseignements sur 
www.ville-le-treport.fr



Vie scolaire
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Auparavant, il arrivait souvent que des chamailleries sur-
viennent entre élèves dans la cour de récréation de l’école 
LDM. Il n’y a jamais eu de conséquences graves, mais les 
faits étaient suffisamment importants pour que plusieurs 
élèves redoutent ce temps de pause à l’école. 

«Des parents sont venus me faire part du mal-être de leur 
enfant qui pouvait se faire embêter dans la cour. Il peut y 
avoir des répercussions sur l’apprentissage aussi quand un 
élève vient avec des craintes. C’est un sujet auquel je suis 
très sensible», indique Jean-Pierre Andrieu, Directeur de 
l’école LDM. 

C’est donc tout naturellement que, dans le cadre du projet 
d’école, l’équipe éducative a souhaité orienter les actions en 
vue d’améliorer le climat dans l’enceinte de l’établissement. 
Cela est passé par une action concernant le sommeil (voir 
encadré) et aussi sur un travail lié au temps de la récréation. 
«Le but était de permettre aux enfants de se trouver dans 
une école dans laquelle on joue. Pour cela, il fallait réorga-
niser la cour et proposer des activités», indique le Directeur.

Par le passé,  les enfants étaient répartis en fonction de leur 
âge, ils ont désormais le choix entre des lieux où ils trouvent 
des activités à leur goût : jeux de société, jeux d’adresse ou 
encore foot et grand jeu sont au programme. Les enfants 
ont réappris à jouer, à respecter les autres. Ils sont occu-
pés et n’ont plus ni le temps ni l’envie de chercher querelle 
aux autres. Certains enfants ont réappris des jeux simples, 
comme la marelle, le dessin à la craie sur un tableau ; 
d’autres laissent libre cours à leur passion pour le foot, mais 
dans un espace défini qui n’empêche pas les adeptes des 
jeux calmes de trouver un lieu de quiétude. «Même les rap-
ports entre les enseignants et les élèves ont changé», se 
félicite M. Andrieu. Là où une enseignante devait faire la po-
lice, elle passe désormais un moment convivial autour d’un 
jeu de société avec ses élèves ou ceux de ses collègues.

Cette nouvelle organisation a un coût : 2000 euros ont été 
investis par la coopérative scolaire dans des jeux et équipe-
ments, mais le jeu en valait la chandelle. Depuis cette mise 
en place à la rentrée de janvier, les petites tracasseries qui 
pouvaient sérieusement pénaliser le quotidien de certains 
enfants ont disparu et tous affichent un grand sourire quand 
l’heure de la récré approche. Mieux encore : ils ne se font 
pas prier lorsqu’il s’agit de tout ranger quand la cloche du 
retour en classe retentit. La Ville va s’associer à cette dé-
marche en faisant réaliser des jeux en bois très prochaine-
ment par ses services techniques

Les belles récrés de LDM
Dans le cadre du projet d’école, les élèves de l’école LDM bénéficient depuis le mois de janvier 
de nombreuses activités durant la récréation. Le but, permettre à chacun de jouer dans le res-
pect des autres et selon ses goûts, a vite été atteint.

Manque de sommeil chronique
Élèves fatigués, inattentifs, irritables, Jean-Pierre 
Andrieu, Directeur de l’école primaire LDM, a vu le 
comportement des enfants évoluer au fil du temps. 
“Le manque de sommeil est parfois flagrant”, explique-
t-il. Désireux d’aider les écoliers, il a proposé, dans le 
cadre du projet d’école, une semaine consacrée au 
sommeil en partenariat avec l’Ancrage. Les familles 
pensent souvent bien faire. Elles envoient les enfants 
se coucher, persuadées qu’ils ne vont pas utiliser la 
télé et l’ordinateur qui se trouvent dans la chambre. 
Et pourtant... «les enfants se sont montrés honnêtes. 
Certains ont reconnu jouer aux jeux vidéos parfois 
jusqu’à plus de 2 h du matin. Les parents ne s’en 
doutent pas. Et ils n’imaginent pas que souvent, ce sont 
des jeux réservés aux majeurs». Le problème est alors 
double : le sommeil fait défaut et les repères et règles 
de vie en société sont mis à mal. Durant une semaine, 
parents et enfants ont été sensibilisés à cette question. 
Des résultats sont déjà perceptibles. Plusieurs enfants 
disent avoir pris conscience du problème et assurent 
qu’ils arrivent maintenant à dormir un peu plus tôt.
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«À force de tendre la main aux autres, il nous est arrivé 
de nous effacer», explique Fabien Roussel, secrétaire na-
tional du PCF, en évoquant l’absence de représentant com-
muniste notamment aux élections présidentielles de 2012 
et 2017. «Mais ici, nous sommes bien présents», affirme 
Céline Brulin. Celle qui fut secrétaire départementale de ce 
parti et qui siège aujourd’hui au Sénat sait bien qu’elle a 
raison : avec trois Députés et un Sénateur, sans compter les 
nombreux Maires, le Parti Communiste fait de la résistance 
en Seine-Maritime. «C’est la preuve que lorsque l’on est sur 
le terrain, quand on est tous les jours au contact des gens, 
qu’on a une attitude opposée à ceux qui restent enfermés 
dans leur bocal parisien, les gens voient que l’on est comme 
eux et, en discutant, ils comprennent aussi le travail que l’on 
réalise», assure Sébastien Jumel, député de la circonscrip-
tion.

Pour son premier déplacement officiel, le nouveau secré-
taire national a donc choisi un territoire où les communistes 
sont bien implantés, mais il a aussi opté pour un lieu qui lui 
est familier. «Je suis élu du valenciennois et nous avons 
beaucoup de points communs : le tissu industriel, la fa-
çade maritime, la pêche». Il était d’ailleurs déjà venu il y a 
quelques mois au Tréport et avait eu l’occasion d’échanger 
avec les pêcheurs sur leurs difficultés face aux Anglais et au 
projet de parc éolien.

Tendre la main, Fabien Roussel a bien l’intention de conti-
nuer à le faire : «Il faut nous rassembler à Gauche. Sinon, 
c’est quoi ? Le libéralisme de Macron ou la peste brune. 
Nous portons tous une responsabilité, celle de rassembler 
autour d’idées fortes, ce qui ne nous empêche pas d’avoir 
des divergences». Bien qu’âgé d’à peine 50 ans, Fabien 

Roussel sait bien que le PC peut être fort et que, même s’il 
n’est pas en mesure de diriger seul le pays, il peut peser 
lourd. «L’Histoire le prouve : on ne gère pas le pays de la 
même manière avec un PC à 15 % qu’avec un PC à 2 %». 

En débutant son tour de France en Seine-Maritime, Fa-
bien Roussel a commencé par un territoire où le PC a su 
se rendre audible. Il lui reste désormais à porter la voix de 
ce parti ailleurs en France. Ce ne sera sans doute pas la 
partie la plus facile de son mandat. Il appelle de ses vœux 
un «rassemblement autour d’un contenu authentique d’une 
Gauche honnête et sincère», mais il sait bien que tous ceux 
qui se revendiquent de la Gauche ne remplissent pas tous 
les critères.

«Rassembler à Gauche»
C’est au Tréport que Fabien Roussel, récemment élu à la tête du PCF, a entamé son tour de 
France. Le nouveau secrétaire National estime «chacun porte une responsabilité, celle de 
rassembler à Gauche».

Céline Brulin, Sébastien Jumel et Laurent Jacques aux 
côtés de Fabien Roussel.

Dans le but d’intéresser le plus possible ses élèves à la pé-
riode de la seconde guerre mondiale, une professeur d’his-
toire du collège Rachel Salmona s’est lancée dans la quête 
de documents relatifs à cette époque, tout particulièrement 
sur les personnes impliquées au Tréport. Elle avait lancé 
un appel il y a quelques mois en vue de récolter des docu-
ments. Il lui manque encore quelques photographies pour 
compléter l’exposition qu’elle prépare avec ses élèves, par-
ticulièrement celles de :
- LEROY Lucien, instituteur au Tréport 
- DARAGON Marcel, résistant

- PINEAU Roger, résistant et ayant un garage à Eu à 
l’époque
- CASADO Pierre, résistant
Par ailleurs, si vous possédez des photos prises au Tréport 
durant la seconde guerre mondiale, vous êtes invités à les 
apporter en mairie où elles seront scannées avant de vous 
être rendues. Une photo en particulier est recherchée : celle 
de la «Standortkommandantur». Ces clichés sont destinés 
à enrichir un film, réalisé par les collégiens, dans un but his-
torique.

2nde guerre mondiale : 
Recherche de photos
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L’association ouvrière des Compagnons 
du devoir est implantée en Normandie 
depuis les années 70, avec un centre 
d’accueil et de formation à Caen et 
Mont-Saint-Aignan.
Près de 200 apprentis  sont en forma-
tion sur le site de Mont-Saint-Aignan, 
dans les métiers suivants : Maçon, 
Charpentier, Couvreur, Plombier, Me-
nuisier et  Coffreur Bancheur, du CAP 
à la licence professionnelle.
À cet effectif, vient s’ajouter une cen-
taine de jeunes qui parcourt le «Tour de 
France» et qui est embauchée dans les 
entreprises Normandes.
Le troisième volet qui caractérise  les 
activités des Compagnons du devoir 
est la formation pour les adultes.  Le 
fait est, le nombre de décrocheurs uni-
versitaires, demandeurs d’emploi  et 
personnes en reconversion est en aug-

mentation,  ce qui a conduit  les Com-
pagnons du devoir à organiser  des 
formations spécifiques pour les per-
sonnes dont la vocation ne sera pas 
de partir un jour réaliser leur « Tour de 
France ».
Cette initiative permet d’entrevoir déjà 
de très bons résultats aux examens 
(97% de réussite), associés à des 
beaux projets d’insertion  voir de créa-
tion d’entreprise……
Chaque 1er Jeudi de chaque mois, M. 
Girondeau (Compagnon Métallier) ren-
contre des personnes pour entrevoir 
avec elles leurs projets et les possibi-
lités de financement  de leur formation, 
échanger sur le contenu de chaque mé-
tier, les perspectives d’embauches...
Aussi, une journée Porte Ouverte est 
organisée le 6 Avril de 9h à 12h30 rue 
Francis Poulenc à Mont-Saint-Aignan.

Parents et élus se sont mobilisés à la rentrée de février.

la mobilisation au collège

Un avenir avec les Compagnons du Devoir

La baisse de la dotation horaire accor-
dée au collège Rachel Salmona pour la 
prochaine rentrée conduirait à la ferme-
ture d’une classe de 5e. Inadmissible 
tant pour les enseignants que pour 
les parents élus de cet établissement. 
Concrètement, cela revient à parquer 
les élèves à 29 par classe en moyenne 
et à empêcher les enfants de la classe 
ULIS d’intégrer les classes de 5e.

Pour protester contre cette injustice et 
tenter d’infléchir la décision de l’Ins-
pection académique, parents élus et 
professeurs étaient reçus le 25 février 
à Rouen. Le matin même, une action 
avait été menée devant le collège. 
Les parents, ainsi que plusieurs élus 
du secteur, parmi lesquels Laurent 
Jacques, ont symboliquement bloqué 
l’accès des enseignants. «Puisque 

l’on veut nous enlever les profs, au-
tant qu’ils sachent à quoi ressemble 
un collège sans enseignants», ex-
plique un parent. Pour ne par pénaliser 
les enfants, les cours ont vite repris. 
Mais d’autres actions seront menées. 
Comme le signale Laurent Jacques, 
«l’inspecteur va devoir comprendre 
que nous ne sommes pas des moutons 
se laissant tondre».

Une classe de 5e risque de 
fermer à la rentrée si la dota-
tion horaire n’est pas revue. 
On compterait alors 29 élèves 
en moyenne par classe et les 
enfants de la section ULIS ne 
pourraient plus être inclus, 
faute de place.

Céline Brulin, Sébastien Jumel et Laurent Jacques aux 
côtés de Fabien Roussel.



Vie scolaire
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45 Tréportais ont eu l’occasion d’in-
terpréter Carmen, le célèbre opéra 

de Georges Bizet au Théâtre des arts 
de Rouen à la fin du mois de février. 

Depuis la rentrée de septembre, les 
élèves de l’école de musique Paul Pa-
ray et leurs familles ont été invités à 
répéter pour prendre part à cet opéra 
participatif.

 Chaque semaine, ils ont travaillé en 
compagnie d’Isabelle Dumesnil, pro-
fesseur, pour apprendre les parties qui 
les concernaient.. Le jour de la repré-
sentation, ils sont intervenus au mo-
ment opportun, tout comme l’ensemble 
des groupes venus d’autres écoles de 
musique.

En fonction de la programmation du 
théâtre des arts de Rouen et des dates 
proposées, Dominique Saumont, Di-
recteur de l’école de musique et de 
danse, espère pouvoir de nouveau en-
courager ses élèves à participer à ce 
type d’opération à l’avenir.

Les Tréportais chantent l’opéra

Tous les six-mois, les jeunes 
parents du Tréport sont invités 
à une cérémonie qui permet 
d’accueillir officiellement leur 
nouveau-né.

Les nouveaux-nés accueillis
Une bonne occasion pour les familles et les élus de se rencontrer.

Accueillir les nouveaux-nés trépor-
tais et leurs familles est devenu une 
tradition au Tréport. Deux fois par an, 
Christine Lavacry, adjointe au Maire, 
et ses collègues du conseil municipal, 
mettent à l’honneur les enfants qui ont 

vu le jour au cours du semestre précé-
dent. Ils étaient 23 à être invités dans 
ce cadre il y a quelques semaines.
Cette rencontre a donné l’occasion de 
remettre à chacun «Mon premier livre», 
un ouvrage truffé de conseils et aussi 

d’espaces permettant aux parents de 
coller les photos de leur enfant.
Ce moment convivial s’est achevé au-
tour du verre de l’amitié, donnant ainsi 
l’occasion aux jeunes parents de se 
rencontrer et d’échanger.
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Vie sportive

Du changement au Tréport Festif

«Le Tréport Festif, ce n’est pas 
seulement une association, c’est une 
grande famille», indiquait Laurent 
Jacques, Maire, lors de l’assemblée 
générale. Aussi, comme dans toute 
famille, les membres sont parfois 
confrontés à de grandes peines. Ce fut 
le cas en 2018 lorsque l’un des leurs, 
Bernard Stéphane, est décédé. Il était 
devenu l’un des piliers de l’association. 
C’est lui qui, à chaque événement, 
faisait danser les participants. Chacun 

a tenu à lui rendre hommage lors de 
cette réunion et à le remercier pour 
s’être tant investi au Tréport Festif.
Les membres du bureau ont malgré 
tout tenu bon et ont honoré toutes 
les organisations prévues, à la plus 
grande joie des participants, toujours 
nombreux pour chacun des rendez-
vous. Ils reconduisent leur programme 
pour 2019 : Loto salle Reggiani le 12 
mai, Omelette Tréportaise sous le 
chapiteau les 13 et 14 juillet, Moule 

Festive au chapiteau les 17 et 18 
août, Thé dansant salle Reggiani le 
29 septembre et Harengade salle 
Reggiani les 9 et 10 novembre. 
Toutes ces manifestations seront 
placées sou l’égide d’une nouvelle 
présidente. Après plusieurs années 
de bons et loyaux services, Brigitte 
Szkatulski a souhaité prendre du recul. 
Brigitte Berrier, la Vice-Présidente, a 
été élue pour lui succéder.

Brigitte Szkatulski (au centre) a 
cédé sa place à Brigitte Berrier 
(à sa gauche).

L’Ancrage : Une galette et des projets
Le partage de la galette des rois et 
l’échange des vœux constituent tou-
jours un temps fort pour l’espace so-
cio-culturel l’Ancrage. Ce fut le cas 
encore plus cette année avec plus de 
160 personnes réunies pour l’occasion. 
Les adhérents, bénévoles et le person-
nel de cette structure, qui vient de fêter 
ses 20 ans, sont mobilisés en vue du 
renouvellement de son projet social. 
Celui lancé en 2015 arrive à son terme.  
L’Ancrage doit définir, dans les mois 
prochains, les orientations et actions 
mises en place pour la période 2020-
2024.
Giuliana Torterat, Présidente de cette 
structure, a rappelé que les adhérents 
seraient bien entendu associés à la 
construction de ce projet. Une réunion 
en ce sens a déjà eu lieu au Forum le 
1er mars dernier.



Vie municipale

La Villle poursuit l’embellissement de 
certains quartiers à l’approche du prin-
temps. En gares haute et basse du 
funiculaire, ce sont des bancs colorés 
et des poubelles à l’aspect aussi cha-
toyant qui viennent réchauffer les lieux.

Leur installation a été réalisée par les 
services techniques municipaux il y a 
quelques semaines. D’ici peu, tout cela 
sera complété par une action de fleu-
rissement.

Une Ville plus colorée
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Les efforts de la commune (voir ci-des-
sus), souvent complétés par ceux de 
Tréportais soucieux de présenter une 
belle façade ou un jardin accueillant, 
sont parfois gâchés par des incivilités.

À quoi bon avoir un environnement 
agréable, qui invite à se promener le 
nez en l’air, si c’est pour risquer de se 
retrouver les pieds dans une crotte de 
chien ? La campagne contre les déjec-

tions et déchets en tous genres menée 
l’an dernier a porté ses fruits, mais 
force est de constater que certains pro-
priétaires canins sont toujours aussi ir-
respectueux des autres usagers de la 
voie publique.

Petit rappel : une déjection oubliée sur 
un trottoir, la rue ou un espace enher-
bé peut engendrer un procès verbal 
d’un montant de 68 euros. De même, il 
est strictement interdit de laisser sur la 
voie publique de vieux meubles ou tout 
autre déchet.  Quelques personnes en 
ont récemment fait les frais.

Crotte alors !

Jusqu’alors, on pouvait mettre certains 
déchets plastiques dans le tri sélec-
tif, mais pas tous. La bouteille de lait, 
c’était oui, mais le pot de yaourt, non ; 
Oui pour la brique de soupe et non pour 
l’emballage du gratin de légumes... Pas 
toujours simple au moment de déposer 
le déchet dans la bonne poubelle. 

Désormais, on ne se pose plus de ques-
tion : tous les emballages plastiques 
peuvent être déposés dans les conte-
neurs de tri sélectif, qu’ils soient enter-

rés ou aériens. Toutes les bouteilles, 
tous les flacons et bidons, toutes les 
barquettes, tous les pots et toutes les 
boites, tous les sacs et sachets, tous 
les films peuvent être mis dans le tri sé-
lectif. Il suffit que les contenants soient 
bien vidés. Bien entendu, le tri sélectif 
est également destiné aussi au papier, 
cartonnettes, boites de conserve et au 
verre.

Rappelons, une fois de plus, que le 
tri sélectif est un geste citoyen, éco-

logique, mais aussi économique. Si 
chacun persiste à mettre tous ses dé-
chets dans le conteneur pour les or-
dures ménagères, cela revient à faire 
exploser le prix de la collecte et du tri 
et cela se ressentira directement sur 
la feuille d’impôts de chacun. Trier ne 
prend que quelques secondes, la Com-
munauté de Communes (qui détient la 
compétence «déchets») a fait en sorte 
d’installer des points de collecte en de 
très nombreux endroits. Il n’y a donc 
aucune excuse pour ne pas trier.

Tous les plastiques sont triés



Vie municipale

Le Petit Navire inauguré
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Crotte alors !

«Remarquable !». C’est par ce mot 
que Pascal Martin a achevé sa visite 
inaugurale du multi-accueil «Le Pe-
tit Navire». Le Président du Départe-
ment a manifestement été sensible 
aux efforts déployés par la Ville pour 
accueillir les jeunes enfants. «Cette 

politique ne date pas d’hier. Dès le dé-
but des années 90, la Ville était équi-
pée d’une halte-Jeux. Jean Garraud et 
Alain Longuent avant moi ont favorisé 
la politique en direction de la petite 
enfance», a précisé Laurent Jacques 
non sans avoir félicité toutes celles et 

tous ceux qui ont contribué à la mise 
en œuvre de «ce Petit navire devenu 
grand», notamment le personnel. Cet 
agrandissement et ce déménagement 
avenue des Canadiens a engendré la 
création de 2,4 emplois temps plein 
supplémentaires.
Le Petit Navire peut ainsi accueillir 
jusqu’à 22 enfants dans le même temps. 
Les familles ne sont pas insensibles à 
cette nouvelle structure puisque la di-
rectrice a enregistré 7 inscriptions nou-
velles sur le mois de janvier et que 8 
réservations sont déjà prises pour sep-
tembre. Elles concernent pour une part 
des bébés qui naîtront d’ici l’été.

Les écoliers du Tréport ont 
pris part à cette journée qui a 
rassemblé près de 1000 enfants.

Centre aquatique : 1000 nageurs !

La Communauté de Communes des 
Villes Sœurs se charge depuis plu-
sieurs années de financer l’apprentis-
sage de la natation auprès des élèves 
des écoles primaires du territoire. Ain-
si, ce sont 1000 écoliers qui ont pu 
suivre des cours au centre aquatique 
«O2 Falaises» depuis la rentrée de 
septembre.

Pour que les parents puissent consta-
ter les progrès de leur progéniture, ils 
étaient invités à une prestation le sa-
medi 2 février. Durant 20 minutes, re-
groupés par classes, les enfants ont pu 
évoluer dans le grand bassin sous le 

regard des maîtres nageurs et de plu-
sieurs enseignants avant de se sécher 
et de déguster quelques friandises.

Cette organisation a pu être mise en 
place grâce au directeur du centre, 

Thomas Bérenger, qui a non seulement 
accepté de fermer l’établissement au 
public durant toute une journée, mais 
qui a aussi offert à chaque enfant une 
entrée gratuite pour une prochaine ve-
nue au centre.



Histoire

Le jeudi 10 septembre 1903, un vent 
modéré de secteur Ouest fraîchit vio-
lemment vers 20 heures puis tourne 
vers 23 heures au cyclone pendant plu-
sieurs heures. Au Tréport, la drague, 
amarrée au quai de l’Agence Maritime, 
casse ses amarres, subit les assauts 
de fortes lames, chavire complètement 
et coule au fond de l’avant-port soit une 
perte de 75 000 francs pour les entre-
preneurs MM. Martin et Massiou. Dros-
sé sous le pont des chasses, un canot 
rompt la canalisation de gaz en fonte 
qui alimente la ville de Mers-les-Bains ; 
l’eau en s’engouffrant dans la conduite 
prive aussi d’éclairage toute la ville du 
Tréport. 

Très rapidement la population constate 
l’étendue des dégâts provoqués par ce 
violent cyclone : au Tréport, de nom-
breuses toitures sont soufflées et en-
dommagées, des volets et des vitres 
sont brisés et des enseignes de com-
merce sont arrachées ; sur le quai de 
la République, le garde-corps en fer 
forgé est plié et descellé par endroit et 
le parapet en pierre de taille qui lui fait 
suite a été fortement endommagé ; sur 
la plage, alors que la saison balnéaire 
n’est pas complètement terminée, les 
cabines ont été enlevées et éventrées 
par les lames, remplies de galets, leurs 
toitures crevées et déchiquetées ; en-
fin la mer est montée si haut que les 
sous-sols du casino ont été inondés. 
Embossés dans l’avant-port, douze 
canots sont, sous la puissance des va-
gues, projetés contre le quai de la Ré-
publique : quatre sont complètement 
perdus et définitivement désarmés, « 
Sainte-Catherine » (Di 395), « Le Rail-
leur » (Di 368), « Gabriel et Louise » (Di 
373) et « Adolphe et Valentine » (DT 
79) ; les huit autres canots subissent 
d’importantes avaries. En outre, quatre 
barques chalutières sont elles-aussi 
plus légèrement avariées ; la barque 
« Jeanne Hachette » (Di 329) perd 
son « bachot » et sa grand-voile est 
déchirée, et les bômes des barques « 
Hortense » (Di 308), « Etoile Polaire » 
(Di 349) et « Maria » (DT 157) sont bri-
sées, la barque « Maria » perdant aussi 
son ancre et son câble. 

Toutefois, bien que l’entrée du port 
soit devenue impraticable, dix barques 

chalutières sur les vingt-trois qui com-
posent la flotte tréportaise étaient ren-
trées au Tréport après la marée du 
vendredi 11 septembre matin. Néan-
moins, trois canots de Cayeux-sur-Mer, 
qui avaient quitté Dieppe le jeudi soir 
pour regagner le Hourdel, sont surpris 
par ce coup de vent au large du Tréport 
vers minuit ; deux canots parviennent 
à rentrer au Tréport mais le troisième 
« Léonie et Cécile » (SVSS 2223) 
manque l’entrée et se perd corps et 
biens : les corps des deux matelots qui 
la montaient Jean-Baptiste Devismes, 
27 ans, et Jean Serry, 34 ans, sont re-
jetés par la mer sur la plage d’Ault res-
pectivement les 12 et 14 septembre. Au 
cours de la nuit, en regagnant le port, 
la barque chalutière « Etincelle » (Di 
371), patron Camille Théroude, croise 
à environ 8 milles nautiques dans le 
Nord-Ouest du Tréport la barque « 
Providence » (DT 141) complètement 
désemparée, démâtée, son pavois dé-
foncé, la pompe de cale cassée et fai-
sant de l’eau. 

Propriété de l’armateur Albert 
Criquelion, cette barque, construite 
en 1893 au Tréport et jaugeant 28 
tonneaux 68/100, est commandée 
par Bélony Mulard, âgé de 46 ans ; 
l’équipage compte aussi un mousse 
et six matelots parmi lesquels nous 

retrouvons deux marins qui ne nous 
sont pas inconnus : Bélony Coulon 
qui se perdra en mer le 7 juillet 1917 
(Tréport Magazine n° 123 - Novembre 
2012) et Amédée Mulard, frère du 
patron, qui disparaîtra le 17 août 1917 
dans la perte du chalutier dieppois 
« Espérance » (Tréport Magazine n° 169 
– Juin/Juillet 2017). Tous sains et saufs 
mais à bout de forces et de courage, 
les hommes d’équipage embarquent 
à bord de la barque « Etincelle » qui 
prend la « Providence » en remorque 
et la conduit au Tréport le vendredi 
matin vers 4 heures 30. Réduite à l’état 
d’épave, la barque « Providence » est 
dépecée en mars 1904. Dans le bulletin 
religieux de l’archidiocèse de Rouen du 
26 septembre 1903, quelques lignes 
rapportent que, pendant cette tempête, 
une barque montée par cinq marins a 
été ballottée sur la mer en furie ; ces 
hommes se croyaient irrémédiablement 
perdus et se confièrent à Dieu. Une 
barque passa et les cinq marins 
furent ramenés au Tréport ; à peine 
débarqués, ils traversèrent nu-pieds 
toute la ville du Tréport et montèrent 
à l’église Saint-Jacques pour rendre 
grâce à Dieu … et à la Providence.

Jérôme Maes

Le cyclone du 10 septembre 1903
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Madame Monsieur,
Comme vous l’avez sans doute ap-

pris par la presse, vous savez que la 
procédure visant à l’implantation d’un 
parc éolien en face de notre cité se 
poursuit. Pour le moment, force est 
de constater qu’elle ne tourne pas à 
notre avantage puisque la Préfecture 
a approuvé ce projet avec de faibles 
réserves. Mais la Ville du Tréport conti-
nuera à soutenir l’association SOS à 
l’Horizon qui se bat contre ce projet de-
puis son origine.

Pour défendre nos pêcheurs, nous 
pouvons également compter sur notre 
député. Sébastien Jumel a été nommé 
Président de la mission d’information 
sur la pêche à l’Assemblée Nationale. 

À ce titre, il entend produire une 
photographie actualisée de ce qu’est 
la pêche aujourd’hui et, par ce biais, 
il compte défendre et promouvoir la 
pêche artisanale, la seule respec-
tueuse des ressources, de l’environne-
ment, des hommes et des femmes qui 
constituent cette filière.

Laurent Jacques, pour le groupe

«En exécution de la loi du 26 août 
1792, on vit accourir, au Tréport, pour 
s’embarquer, une foule de prêtres, 
portant l’habit de leur état, armés 
de leur livre de prières et emportant 
peu de richesses». Ces écrits de 
Désiré Le Beuf, datant du XIXe siècle, 

reprennent vie sous la plume de 
Jérôme Maes. L’historien tréportais 
publie sous l’égide de l’association 
des Amys du Vieil Eu un long article 
relatant cet épisode oublié de notre 
Histoire, l’époque à laquelle, peu après 
la Révolution, les prêtres ont dû fuir le 
pays.

L’historien s’interroge : comment a-t-
on pu en arriver là, alors même que le 
clergé des campagnes partageait les 
aspirations de la population en même 
temps que ses difficiles conditions 
d’existence ?

Avec la minutie qui le caractérise, 
Jérôme Maes s’est placé dans les 
pas des membres du clergé alors en 
poste au Tréport, Eu, Criel et un peu 

partout dans le canton. On y suit ceux 
qui trouvent refuge grâce à la diligence 
de la population locale, qui continuent 
à exercer leur ministère à l’abri des 
regards ; ceux aussi qui prennent la 
route de l’Angleterre, des Pays-Bas ou 
de l’Allemagne, parfois sans retour.

L’auteur n’a pas son pareil pour rendre 
passionnant un pan de l’Histoire auquel 
on ne se serait pas forcément intéressé 
de prime abord.

Son article, fort d’une cinquantaine de 
pages, est présenté dans le bulletin 
des Amys du Vieil Eu. Il est vendu à la 
Maison de la Presse de Eu au prix de 
20 euros.

Vie municipale

Quand le clergé fuyait la France

Élus communistes 
et républicains

Élus socialistes 
et républicains

Rassemblement
Bleu Marine

Madame, Monsieur,
Nous voilà bientôt à un an des 

prochaines élections municipales. 
Force est de constater que la majorité 
municipale fonctionne bien. Les deux 
groupes qui la composent s’entendent 
pour œuvrer dans l’intérêt des 
Tréportais.

Le budget 2019 en est l’exemple et 
nous ne pouvons que l’approuver. Il 
est rigoureux et équilibré. Il permet des 
investissements importants sans avoir 
recours à l’emprunt. C’est raisonnable 
dans un contexte général incertain.

Le groupe des élus socialistes 
et républicains rappelle que ses 
membres (Michel Bilon, Frédérique 
Chérubin-Quennesson, Jean-François 
Cordesse, Christophe Duchaussoy, 
Véronique Flandre, Sylvie Héloir, 
Jean-Jacques Louvel, Chantal Morel, 
Philippe Poussier, Roselyne Roussel, 
Anne-Marie Trépé, Jean-Luc Vincent) 
sont à l’écoute de chacun dans le souci 
de l’intérêt de tous.

N’hésitez donc pas à les contacter 
soit directement soit en appelant la 
mairie.

Jean-Jacques Louvel, pour le groupe

Le groupe «Rassemblement Bleu 
Marine» n’a pas fait usage de son droit 
de tribune dans cette édition du bulletin 
municipal.
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Vie municipale

Formidable TréporTraits

L’édition 2019 du festival 
TréporTraits a été source de 
belles surprises. Organisée en 
partenariat avec les villes de 
Criel et Eu, cette manifestation 
culturelle a permis aux plus 
petits comme aux plus grands 
de découvrir ou redécouvrir des 
artistes qui n’ont pas leur pareil 
pour jouer avec les mots.

16   Le Tréport Magazine

Juliette, tête d’affiche de ce festival, a réjoui près de 500 spectateurs.


